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L’ISIFC s’agrandit pour relever les défis du secteur des DM
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Les promotions d’environ 50 élèves passeront progressivement à  
75 étudiants par an.

Formation – Pour répondre 
aux besoins du secteur du dis-
positif médical en pleine effer-
vescence et à la demande  
de candidats toujours plus 
nombreux, l’ISIFC (Institut  
Supérieur d’Ingénieurs de 
Franche-Comté) avait besoin 
de plus d'espace pour accom-
pagner son développement.

Implantée depuis 2001 à  
TEMIS, l’école reste fidèle à la 
Technopole bisontine, spécia-
lisée en microtechniques et 
santé. Elle a simplement tro-
qué ses locaux historiques de 
la rue Savary pour un bâti-
ment plus vaste et moderne, 
rue de l’Observatoire. Avec une 
surface initiale de 1 800 m² et 
une extension de 800 m² pré-
vue d’ici trois ans, ces nou-
veaux locaux permettent à 
l’école d’anticiper l'augmenta-
tion de ses effectifs et de 
mieux satisfaire les attentes 
croissantes des entreprises du 
secteur.

« Notre approche n’est pas 
de doubler les promotions car 

nous tenons à préserver l’iden-
tité familiale de l’école et une 
certaine proximité avec les 
étudiants », précise Vincent 
Armbruster, directeur de 
l’école. Evaluée 2ème meil-
leure école d’ingénieurs de 
France (catégorie -500 étu-
diants) au classement Happy 
At School 2024, l’ISIFC mise 
sur une croissance progressive 
de ses effectifs : les promotions 
d’environ 50 élèves passeront 
progressivement à 75 étu-
diants par an (60 cette année), 
avec en parallèle l’ouverture 

d’une nouvelle formation en 
apprentissage. Doté d’un am-
phithéâtre de 150 places, de 
salles de travaux pratiques et 
d’équipements de pointe, le 
nouveau bâtiment permettra 
à l’ISIFC d’accueillir jusqu’à 
300 étudiants d’ici cinq ans.

Former davantage d’ingé-
nieurs, c’est aussi répondre 
aux besoins d’un secteur où 
les réglementations euro-
péennes se renforcent, impo-
sant une expertise toujours 
plus pointue. 75 % des entre-
prises peinent aujourd’hui à 

recruter les profils spécialisés 
en conformité réglementaire.

« Sur les 50 ingénieurs di-
plômés chaque année à l’ISIFC, 
seuls 35 % s’orientent vers les 
affaires réglementaires », sou-
ligne Vincent Armbruster. 
C’est dans ce contexte que 
l’ISIFC a lancé le projet ARCli-
MeD (Affaires Réglementaires 
et Cliniques pour l’industrie 
du Dispositif Médical), qui vise 
à former 1 000 spécialistes en 
cinq ans. 

À noter que l’ISIFC propose 
un diplôme universitaire en 
affaires réglementaires, d’une 
cinquantaine d’heures, à des-
tination des entreprises sou-
haitant former leurs collabo-
rateurs en interne.

L’ISIFC s’est aussi distinguée 
cette année par la création 
d’une première chaire indus-
trielle multipartenaires, signée 
en mars 2025 par le sous-trai-
tant Statice, puis en mai der-
nier par le fabricant Dixi  
Medical.	 pr
https://isifc.univ-fcomte.fr

Orthomanufacture : en selle pour une nouvelle édition !
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Après le musée de 
la mine à Saint-
Etienne, les vignobles 
en terrasse du Lac 
Léman ou encore la 
Saline Royale d’Arc-
et-Senans, Orthoma-
nufacture permettra 
à ses participants de 
découvrir l’Hippo-
drome de Lyon-Parilly.

Evénement – Après son  
édition de Bâle au printemps 
dernier, qui s'est notamment 
distinguée par la présence  
accrue de participants alle-
mands et suisses alémaniques,  
Orthomanufacture revient sur 
l'Hexagone les 22 et 23 avril 
2026. Comme chaque année, 
un soin particulier a été appor-
té au choix du lieu, afin de 
favoriser le réseautage et la 
convivialité. C'est en effet à 
l'Hippodrome de Lyon-Parilly 
que se tiendra l'an prochain ce 
congrès/salon dédié à la fabri-
cation des implants et des an-

cillaires en orthopédie, den-
taire, traumatologie et rachis. 
« Lyon présente de multiples 
atouts », souligne Philippe 
Planche, l'un des deux fonda-
teurs de l'événement. « C'est 
un pôle de congrès important, 
facile d'accès, doté d'un aéro-
port international. Autre avan-
tage et pas des moindres : la 
région abrite de nombreuses 
sociétés d'orthopédie. » 

Olivier Vecten, co-organisa-
teur, précise : « Les partici-
pants disposeront d'un large 
choix d'hôtels dans un rayon 
très proche de l'hippodrome. 

Nous avons prévu de rester sur 
place pour la soirée de réseau-
tage, ce qui permettra à ceux 
qui préfèrent se loger au centre 
de Lyon d'éviter les embouteil-
lages des heures de pointe. » 

Le programme de confé-
rences est déjà bien avancé. Il 
abordera notamment :

	W les robots de chirurgie ;  
lors de cette session, parti-
sans et détracteurs pour-
ront confronter leurs 
points de vue ;

	W l'intelligence artificielle et 
plus particulièrement l'ex-
ploitation des données 
issues de ces robots. Un 
cas d'intelligence artifi-
cielle appliquée à un im-
plant rachidien sera pré-
senté à cette occasion ;

	W l'orthobiologie, c'est-à-dire 
l'ensemble des traitements 
qui utilisent des ressources 
similaires à celles du corps 
humain pour favoriser la 
réparation des tissus mus-
culo-squelettiques et des 
cartilages ;

	W l'impression 3D ; cette 
session sera organisée par 
Sylvain Hugon, professeur 
HES à la Haute Ecole d'In-
génierie et de Gestion du 
Canton de Vaud (HEIG-VD), 
spécialiste en science des 
matériaux et en fabrication 
additive ;

	W l'éco-développement avec 
notamment une confé-
rence tenue par Daniel 
Delfosse, un exposé sur les 
nouveaux produits de 
nettoyage et une présenta-
tion sur les huiles écolo-
giques ;

	W les ressources en matières 
premières stratégiques 
pour la fabrication d'im-
plants ;

	W ainsi que les aspects éco-
nomiques du marché qui 
seront détaillés par Ali 
Madani de la société       
Avicenne.
Une édition 2026 qui s'an-

nonce d'ores et déjà promet-
teuse !	 eg
www.orthomanufacture.com


